
cc

maîtrise et le peuple, et enfin il rentre datns latnt. a ON FAIT DU DIAMANT.
pale. Là1, il prendcitn consommé.

Le voil cIe-nouveau sur la "' seclia, gestatoria, vêtu
dIe la chasuble, ecoiffé cette l'ois cIe la tiaie, - la tiare cie
Paris, la1 nôtre, le cadeau (le France, - sous un grand
dais à huit mlontants.

Il repasse devant moi, traînsfigu ré, l'oil vivant, le vi-
sage souriant. On le porte devant la Confession, sur
l'estrade préparée pour la. bénédlictioni pontificale, en
face de la statue dlu Pêcheur, clu premier des P~apes, de
son cdeux cent cinquante-troisième prédécesseur.

Les cardinaux v'iennent se ranger en demi-cercle de-
vantL le trône papal.

Le pape dépose la tiare.
Le cardinal vicaire, à genoux, tend à Sa Sainteté le

livre dlans leqluel Elle lit les formules de la bénédiction
apostoliq ue au milieu d'un silence profond.

Tren te-cincq mille êtres humains retiennent. leur soui*
fle, et la voix presqîue insaisissable dut pontife se répand
sur ce peuple prosterné.

Un Aimiii formidable jaillit de 'toutes ces poitrines et
va frapper les voûîtes de la basiliqjue.

A ce nli ment, pas une bouche nie reste fermée, pas un
oeil nie reste sec, pas unt corps n'est sans frisson.

Le pape reprend la tire, et le cortège se remet Cin
marche au milieu cle nouvelles acclamations, où touts
les idiomies cie la terre se confondent en une tempête
i iexprinmable que saluent les cloches.

Et le groupe prodigieux et lumineux s'enfonce clans
les profondeurs du VTatican, 'comme unt soleil d'été au
f'ondl (les insondlables horizons.

Tlel est le spectacle, telles sont les émotions dont la-
basilique r~omaine vient d'être encore une fois.le théâltre.

J. CORNÉIAi.

L'AGE-'DES PAPES.

Il nous paraît intéressant cie rapprocher cie ltige cIe

Ceci n'est point un conte fantaisis te, mais une scien-
tifique réalité, consacrêec par. les applaudissements de
l'Académie des Sciences. Oui, ces jours-ci, unl saivant
vient cIe faire éclore, en plein Paris, des diamants vérita-
bles, absolument, chimiquement purs..

Depuis des siècles-, ce problème, a tenté les chercheurs
à 'gal de la pierre philosophale. Tout .réenntc-

core, trois chimiistes français,,trois membres cie l'Institut,
en poursuivaient la réalisation par des procédés cliffé-.
rents, 1\1M. Berthelot, Friedel et Moissan. .

C'est celui-ci qui est arri ,'é le premier au but et de
telle façon que M. Berthelot lui 'a rendu en pleine Aca-
dénue ce témoignage mérité:

'Les expériences de M. Moissan mie paraissent conl-
cîciantes; je m'empresse d'abandonner mies recherches à
ce sujet et d'applaudir à son succès.' Ce. sera une nou-
v'elle découverte à ajouter à celles.qui honorent l'Acaclé-

Mais que les jolies miondlaines, que les joailliers se ras-
surent !le diamant n'est pas près encore de devenir unt
charbon courant. Il suffit, pour eii être convaincu~ de
savoir ce qu'il faut cIe travail, de patience, d'appareils
et... d'argent pour obtenir quelques poussièreý du vrai
diamant, tel qu'il se trouve àl'état naturel dans la "'ter-
re bleue clu Cap."

Nous regrettons cie nie pas pouvoir donner par le me-
nut à nos lecteurs les détails que M. Moissan a bien voit-
ILu nous communiquer, av'ec sa bonne grâce accoutu-
niée, sur les multiples et merveilleuses opérations qui
ont précédé sa découverte, Voici seulement, e t grosso
mýiodo, la recette pour faire cdu dianmant. Elle n'est pas,
vous l'allez voir, à la portée de tout le monde.

To.us prenez unt morceau de -charbon de sucre, purifié
au rouge dans un courant de chlore, puis refroidi
clans unt courant d'azote ; vous le mettez 'dans' unt
culot de fIonite, enveloppé lui-miuême dans un cy-
lin dre de- fer dloux. Vouis chauffez le tout àille ten1pé-
rature die Mois mnil/c degi-is, clans unt four électrique ; à

'-j,

Sa Sainteté le pape Léon XIII celui cIe quelques-uins cIe onse cent/s degrès - une jolie petite température-- la
ses prédéêcesseurs. fonte est déjà en fusion. Vous retirez le, tout, vous le

Sans remonter plus loin clans l'histoire, il y, a eci, cie- plongez clans l'eau, ISuis vous le mettez P l'air, et finale-
puis le retour clu Sinîi-Sièýg cd'Avignon àl Romie, seize ment, avec l'aide du microscope, vous reconnaissez être

p apes cqui ont dépassé quatre-vingts ans. Le plus jeu- en présence cIe trois espèces de charbon: clu graphite,-
nie de ces octogénaires a été Grégoire XVI, mort emi clu charbon marron, et enfin du carbone, du dianiant!
i 8.6, à l'àge cIe quatre-vingtts anls huit mois et douze qu'il faut purifier et isoler.

jo0uLi s. Vous y ar-rivez par une série de traitements avec l'eau
VIiennent ensuite: Grégroire XII, Calixte Il et Benoît réae, l'abice sulfurique, l'acide fluorhydrique, etc..

XII I, qui Be,'osatteignirent touts trois cquaîre-vingt-un1 anls. Be,.vuobtenez quelques milligrammes de dia-
Les papes Alexancdre VIJ 11 et Pie VI moururent- à niants noirs et de diamants clairs, -visibles seulement

quatre-vingt-cIeux ans accomplis, au mlicroscope. Mais ce sont de vrais diamants.
-ute Souverains-Pontifes ont dépassé cquatre-vingt- Poussières infiniment précieuses, car eles ont coûté

trois ans. Ce .4ont: Grégoire XIII, Innocent X, Be- non1-seulemient des milliers de francs, mais des années
no0ît XIV et Pie \'1I. d'études

Paul 111 est mort i quat re-vinrgt-quatre anls Clément E t maintenant:, .avons-nous demandé à M. Mois-
X, Clément XII et Pie IX ont atteint cquatre-vingt-cinq san, maintenant que le'premiier pas, le plus difficile, est
ails. fait, pensez-vous obtenir, en poursùivant'vos recher-

Les cIeux palpes qui, depuis i 838, ont atteint l'âge le ches, des diamants assez gros pour être d'un usage
plus avancé sont: Clément XII1 et Paul IV. Ce der-. pratique?
nier, élu Souverain-Pontife alors qu'il av'ait déjà cîuatre- -je l'ignore ;je nie puis v ous répondre négative-
vingt-neuf anls, occupa le, trône poiîiilic.il jusqu'à l'âcge ment, car la science a devant elle un aveniý .illimité
de quatre-vingt-treize ans. d'autre part; je nie crois guère actuîellement. qu'à -la

*Dans la série qui.précèdle 1378, On trouve unt exemple - possibilité -de créer des diamants groscommlle la tête
cIe longévité plus suirprenant encore: Grégoire IX, qui d'une épingle., Encore coûteront-ils fort chier, 'beàu-,'.*
mourut presque centenaire en l'année 1241. coup plus chter que s'ils étaient aâhetès. chez. des

bijoutiers.


